
JOURNÉE INTERNATIONALE DES FEMMES 

 

Quelques pistes de réflexion: 

 

 Le SEXISME ORDINAIRE est la banalisation 

d’attitudes, de comportements ou de réflexions 

sexistes. Des gestes    qui        peuvent sembler 

anodins, mais qui  traduisent une discrimination 

réelle en  infériorisant les femmes. Exemples: Un 

vendeur de voitures qui s’adresse à l’homme du 

couple. Spontanément, vanter  la beauté d’une 

petite fille et les habiletés d’un petit garçon.  

  Les « ma petite madame » ou les théories sur la  

  sensibilité ou la douceur  féminine. Autant de    

  manifestations à l’allure  inoffensive qui n’en sont  

  pas moins lourdes à la  longue… 

 Plus scolarisée encore moins payée: Au Québec, 

les femmes sont plus nombreuses que les 

hommes à être titulaires d’un diplôme. Pourtant, 

leurs salaires restent à la traîne. 

 Malgré leur accès massif au marché du travail, les 

femmes sont encore plus nombreuses que les 

hommes à vivre la pauvreté. 

 Les tâches familiales moins partagées qu’on 

pense. Aujourd’hui, le travail domestique est 

familial et un peu mieux partagé que dans les 

générations précédentes. Cependant, les femmes 

en font encore plus. 

 Et nos enfants dans tout ça? La famille, l’école, 

les jouets, les livres, les médias ou les vêtements 

véhiculent des stéréotypes de genre. Le rose aux 

filles et le bleu aux garçons. 

 Autant de manifestations à l’allure  inoffensive qui 

n’en sont pas moins lourdes à la  longue… 

 

 

 

 

 La Journée 

internationale des 

femmes reste 

aujourd’hui d’une 

brûlante actualité. Car 

tant que l’égalité entre 

les hommes et les 

femmes ne sera pas 

atteinte, nous aurons 

besoin de la célébrer. 
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Celui qui ne bouge 
pas ne sent pas 

ses chaînes. 
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Des enjeux encore actuels 

 Inégalités salariales et pauvreté. 

 Agressions et harcèlement à caractère sexuel. 

 Sous-représentation des femmes dans les lieux 
de pouvoir. 

 Stéréotypes et sexisme ordinaire. 

 Violence envers les femmes, les filles. 

 Conciliation travail/famille. 

 Hypersexualisation des filles... 

 

Tu as raison. C’est 

juste que..  le mot 

fais peur. 

Je suis fière d’être féministe. 

Il faudrait qu’on soit plus à le 

dire . 

Peur de quoi? On 

veut seulement 

l’égalité entre les 

femmes et les 

hommes... 


